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Ailes  limpides  avec  une  légère  teinte  safranée  à  la  base,  le  ptérostigma
petit,  mince,  noir,  la  membramile  grise.

Face  vert  bronzé,  avec  seulement  une  tache  en  forme  de  trapèze  jaune
au  milieu  du  nasus  et  la  lèvre  supérieure  largement  jaune;  le  vertes  bleu
métallique.

Thorax vert  brillant avec une raie jaune aux côtés ,  sous l'aile  supérieure
et le bas des côtés jaune.

Abdomen noir avec des lignes vermiculaires jaunes aux côtés des i-5 seg-
ments;  au  7%  deux  petites  taches  basales  séparées  par  l'arête;  au  8',  ces
taches  sont  remplacées  par  deux  petites  lignes;  le  io*  terminé  en  haut  par
une  forte  épine  noire  courbée  en  arrière.  Pieds  noirs,  longs.

Appendices noirs  seulement à  la  base ,  ensuite d'un beau jaune serin en
forme  de  pinces  allongées,  l'inférieur  beaucoup  plus  court.

La  femelle  est  semblable  au  mâle,  sauf  que  l'abdomen  est  plus  court,
mince  et  étranglé;  les  appendices  droits,  longs,  jaunes.  Les  ailes  safranées
jusqu'aux triangles.

Fort  Dauphin  (Madagascar).  Mission  Alluaud,  en  janvier.
Les  trois  espèces  de  Nesocordulia  connues  se  ressemblent.  Toutefois  la

spinicauda est plus petite que les deux autres, notamment que la jlavicauda ,
dont  elle  a  la  coloration.  Le  mâle  en diffère  par  la  forme de ses  appendices
supérieurs,  dont  le  bout  est  courbé  intérieurement  et  figure  des  pinces,
tandis  que  les  appendices  de  jlavicauda  sont,  au  bout,  un  peu  courbés  ex-
térieurement et n'ont pas le rendement médian de l'espèce voisine. De plus ,

jlavicauda  a  beaucoup plus  de  jaune  à  la  face  et  la  membranule  blanchâtre.
La  3  e  espèce,  rubricauda,  est  reconnaissant  à  son  abdomen  rougeâtre,
ainsi  que  les  appendices  ,  et  aux  taches  brunes  basales  des  k  ailes.  Chez  Ja
9  spinicauda,  les  appendices  sont  beaucoup  plus  longs  que  chez  la  9  Jlavi-
cauda. Cette dernière n'a aucune trace de safrané aux ailes.

Note  sur  quelques  Cboleviens  du  Muséum,

PAB  M.  G.  PoRTEVIN.

Je  viens  d'examiner,  grâce  à  l'amabilité  de  M.  le  professeur  Bouvier,  un
certain  nombre de Choléviens  appartenant  au Muséum de Paris.

Voici la liste de ces insectes :

1  .  Prionochaeta  Harmandi.  nov.  sp.  —  Nippon  moyen  ,  env.  de  Tokio
et  alpes  de  Nikko,  î  d  1  ,  î  9  (D'  Harmand).

2.  Catopomorphus  rufipennis  Luc.  —  Algérie  (A.  Grouvelle).

3.  Ptomaphagds  (sciodrepa)  fdmatos  Spenc.  —  Nippon  moyen,  env.  de
Tokio  et  alpes  de  Nikko  (D  r  Harmand).
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h.  Ptomapuagcs  flscifrons  Ki'.  —  Nippon  central  ,  env.  de  Tokio  et  adpes
de  Nikko  (D'  llarmand).  —  kiang-si  (abbé  David).

5.  Ptomaphagds  Hilleri  Kr.  —  Nippon  central,  env.  de  Tokio  et  alpes  de
Nikko  (D'  Harmand).

G.  Dissoclint-uis  nov.  g.  spinipes  Murray.  —  Caracas  (Salle).

7.  -Gatops  ascitellaris  Murr.  —  Caracas  (Salle).

Il  est  à  remarquer  que  les  types  de  ces  deux  dernières  espèces  avaient
été  recueillis  par  Salle  au  même  endroit  vraisemblablement  avec  les  exem-
plaires  que pu examinés.  •*.

Prionochaeta  Harmandi  nov.  sp.

Alra, opnea , depressa, subparallela. — Pronolo subliliter griseo-luteo pubes-
oentp.  — Coleoptcris  griseo pubescenlibus.  — Anlcnnis  nigiis  basi  et  articule
ultime ad apicein luteis. — h milliin. — 'i millitn. .">.

Nippon  central,  env.  de  Tokio  et  alpes  de  Nikko  (D'  Harmand).
Cette  espèce  se  distingue  à  première  vue  de  P.  opaca  Say  de  l'Amérique

du  Nord  par  sa  forme  presque  parallèle  sur  les  côtés,  son  aspect  déprimé
et  la  pubescence  gris  jaunâtre  du  pronolum.  Chez  l'espèce  américaine,  plus
ovale  cl  plus  convexe,  la  pubescence  est  entièrement  sombre.  Elle  est  aussi
plus  fortement  striée  sur  les  élytres  que  P.  Harmandi.

Le  genre  Prionochaeta  llorn  ne  comprenait  jusqu'à  présent  que  lespèce
décrite  par  Say  et  était  par  conséquent  propre  à  l'Amérique  du  Nord.  La
découverte d'une seconde' espèce au Japon est très intéressante.

Disaoehaetaa  (Reiller  in  litl.)  nov.  g.

Mesoslernuni carinatum. (luxai.' inlcrmcdiae qod disjunclae. Coleoptera Iraus-
rersim strigosa. — Tibiae calcaribus magnis armalae. — jf Tarsi anteriores tri-
bus piiiuis nrliculis dilatalis. — Tarsi inlcrmodii simplices.

Ce  nouveau  genre  se  place  entre  les  genres  Plomapka^jux  III.  et  Ancwa-
dus  lUtr.  Ou  doit  y  rapporter  vraisemblablement  Catops  monilis  Murr.  de
Caracas,  Ckokva  fimbriata  Mallh.  de  Costa-Rica  et  Ck.  semipkea  Malib.  ilu
Guatemala.

AsiCBHlDBS  R8C0BILUS  DANS  l'Afltlol  F.  TROPICALE
nu  M.  Edouard  Fo  i,

par  M.  Eugène  Siuon.

Isiiinothele  IUtenrergi  (karscli).
Thelechons  Rutenbergi  karscb,  Abhl.  d.  Nuiunr.  r.  Bremen,  VII,  1881,

p. 196.
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